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son zèle en France et dans les pays voisins, n'avait jamais pensé a
traverser les mers et à s'étendre dans le Nouveau-Monde. Mais voici
qu'une tempête furieuse s'est déchaînée sur notre pays, détruisant les
Suvres des Conorégations religieuses et les chassant de leuis paisi-
bles demeures. Les Filles de la Croix ne furent point épaignées. Or,
précisément à ces heures d'angoisse, Dieu suscitait, aux deux extré-
mités de l'Amérique, deux Evêques selon son CSur pour recueillir
nos chères exilées, colombes fuyant devant les vautouis !

Votre Grandeur n'aura point oublié l'arrivée à Winnipeg de ces
sept premières religieuses au costume étranger - et qui pai ut lu( nie
quelque peu étrange, (1904 ) Dieu peim it que vcus fussiez bilsent.
voulant sans doute leur faire prendre racine dans la douleur et ario-
ser de leurs larmes cette nouvelle Patiie' aant de la féocrder de
leurs sueurs. Votre arrivée, Monseigneur, fut le rayon de soleil qui
éclaircit leur horizon et ranima leur courage; elles comprirent, dès la
première entrevue, qu'en Vous ellem auraient un Père. un guide, un
soutien sur lequel pourrait toujours s'appuyer leur faiblesse. Et com-
bien vous avez réalisé leurs espérances !

Cependant ce ne fut point l'âge d'or du jour au lendemain. car
Dieu n'a point donné aux Evêques, ni mênie aux Archevêques, le

iouvoir de rémédier par des miracles à toutes les difficultés. C'ctait
une installation bien primifive que cette première résidence ct nos
chères Soeurs, pour se donner l'illusion des différents lieux d'un cou-
vent, avaient tellement multiplié les fragiles eloisons de cotonnade,

que Votre Grandeur l'avait baptisée gaiement du nom de Notre-Dame
des rideaux.

Grâces à Dieu et aussi grIces .1 vous, Monseigneur, les choses
ont changé depuis lors. Vous avez été témoin de la détresse de nos
Sœurs. mais vous aviez vu aussi (je puis bien le dire ici puisqu'elles

ne m'entendent pas) leur bonne volonté, leur amour du travail, et
vous savez si elles répondirent avec enthousiasme au premier appel
fait à leur zèle pour se dévouer a1 la conversion des sauvages et deve-
nir les humbles auxiliaires de vos vaillants Missionnaires.

D'autres oeuvres surgirent bientôt sous votre active impulsion,
.et si nous avions eu ici, non pas le don des langues, mais seulement
le don de la langue anglaise, les recrues manitobaines auraient aben-
-dé de manière à satisfaire plus complètement vos demandes; car, loin
de se démentir, votre bienveillance pour les Filles de la Croix leur
multipliait les témoignages de confiance. C'est parmi elles que vous
daigniez choisir une..... Comment dirais je ?..... une Maîtresse de No-
vices pour les jeunes religieuses que vous avez fondées; ce sent elles
aussi que vous avez appel--es au poste sans doute très envié de votre
palais archiépiscopal.

Votre sollicitude ne s'est pas contentée de pourvoir à leurs be-


